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   Fiche n°  24 

 
 
R®alisation dôun moteur 
à vapeur à multiples 
plateaux manivelles, 4 
cylindres et 8 pistons 
opposés. (9)  
 
Modéliste : Jean-Pascal  DUCRET 

 

 
Il est temps maintenant de sôint®resser aux bielles dites de distribution. Ces bielles ont pour fonction de 
réguler  le débit de la vapeur venant de la chaudière vers les tiroirs de distribution alimentant  les 
cylindres en vapeur.  Dans la fiche nÁ20, jôai d¾ vous saturer  avec  mes p®r®grinations, mes sch®mas et 
théories  de la distribution. Aussi cette fois-ci je vais rester dans le chapitre de lôusinage. 
Un petit rappel toutefois sur ces  pièces qui forment  un ensemble de distribution. 
 Lôexcentrique (1) qui, solidaire dôun axe moteur, 

va transformer un mouvement rotatif en un 
mouvement lin®aire par lôinterm®diaire dôune 
bielle (2), ce mouvement est transmis au tiroir de 
distribution (3). La forme usinée  du tiroir permet      
dôocculter le conduit vapeur vers lô®chappement 
(4) et laisser ainsi le passage de la vapeur en 
pression vers le cylindre (situation a), ou 
dôocculter le conduit de vapeur sous pression et 
découvrir lôorifice de transfert de la vapeur 
d®tendue du cylindre vers lô®chappement 
(situation b). 
 
Ceci étant parfaitement au point, il faut 
maintenant r®aliser les bielles afin dôobtenir ces 
positions en fin de course des tiroirs. 
Pour cela il faut fabriquer une pige de réglage.  
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Cette pige est tir®e dôun rond dôaluminium de 8 est tourn®e ¨ 5,9  sur une longueur initiale de 12 mm.  
 
La longueur de la pige est ajustée de telle façon 
que lorsque que le tiroir est introduit par la face 
antérieure, la pige permette lôoblit®ration du 
passage de la vapeur par lôextr®mit® du tiroir. 
Lôajustage se fait au tour et par des passes tr¯s 
très fines. 
La vision ¨ travers le passage vapeur nôest pas 
très aisée et nécessite une attention soutenue. 
 
 
La finalité de cette pige est de définir la position 
extrême externe du tiroir de distribution,  c'est-à-
dire la position du tiroir qui occulte lôorifice de 
distribution de la vapeur en pression  et laisser 
ouvert le passage de la vapeur « détendue » 
provenant du cylindre supérieur. 
Cette position extrême sera celle de la bielle de 
distribution sur son excentrique. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Autre petit outil indispensable pour la réalisation 
des ®tapes suivantes est un positionneur dôaxe 
des excentriques pour régler la longueur des bras 
des bielles de distribution. 
 
Lôaxe fait 4 mm de diam¯tre filet® en laissant une 
distance de 4 mm non filet®e (partie de lôaxe ¨ 
lôint®rieur du roulement ¨ billes du flasque) et un 
rond de laiton  taraudé à 10 M qui servira de pièce 
de serrage de lôexcentrique sur le flasque. 

 
 

 

 

 
 

 
 
 

 
 
Cette ®tape doit °tre dôune grande pr®cision, les 
ébauches de bielle sont montées sur les 
excentriques et le tout mis en situation dans les 
roulements et fix® par le positionneur dôaxe. 
 
 
 
 

Le tiroir est introduit  et mis en butée sur la pige en position, La bielle est mise en position extrême 
externe, la t°te de bielle est introduite dans lôextr®mit® du tiroir et on marque le positionnement de lôaxe 
de rotation de l óensemble bielle /tiroir. Viendront ensuite le percement de lôaxe et le marquage de la bielle 
qui correspond à un tiroir qui lui-même correspond à un conduit de tiroir. 

Vapeur en pression 
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 de la vapeur détendue 
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Lôensemble est d®mont® et lôextr®mit® de la bielle est perc®e ¨ 1,6, ce qui permet dôusiner la bielle ¨ la 
fraiseuse selon une méthode que vous connaissez bien maintenant. 

 

 
 

 

 
.  

 
Ces clichés montrent  lô®bauche de la bielle nÁ 2 ainsi que la bielle nÁ4  termin®e. 

 
Il reste une petite formalité que sont le percement et le taraudage des vis de fixation des « chariots » des 
excentriques ainsi que les trous qui permettent le réglage fin de ces excentriques. 
Le percement est au diamètre 1,6 pour un taraudage à 2. Les petits trous sont au diamètre 1,3 mm 
Au fait vous ai-je dit ce petit truc pour connaître le diamètre du percement à pratiquer pour un taraudage 
donné ? Côest  facile ¨ retenir, côest le diam¯tre du taraud moins le pas ;  
Exemple : diamètre 2 au pas de 40, je perce à 1,6. 
 
Il y a  2 vis BTR 6 Pans creuses en 
opposition et 3 petits trous de réglage 

 

 
 
Il est grand temps de rassembler toutes les pi¯ces et de commencer ¨ penser ¨ faire lôassemblage pour 
peaufiner  les ajustages. 
Ne pas oublier les jointsé ils sont r®alis®s dans une feuille de t®flon de 2/10 de mm dô®paisseur, 
d®coup®es sur la pi¯ce et les passages de vis sont r®alis®s ¨ lôemporte-pièce  
La mise au point demande des montages et des démontages nombreux aussi, comme chaque piston 
correspond à son cylindre, il vaut mieux graver les pièces. 
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De nombreuses pièces ont été réalisées il y a bien longtemps et  manifestent leur impatience ! 
 
 

 
 
 
 
 
On va faire une photo de famille pour calmer ces impatiences  bien légitimes. 
Les 2 ®quipages dôengrenages moteur ne sont pas encore retravaill®s : réalésage, percement des vis de 
fixation, mise en place des masselottes dô®quilibrage, mais tout cela devrait être prêt pour la prochaine 
fiche. 
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Bonnes fêtes à toutes et tous 
 
J-Pascal 
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   Fiche n°  25 

 
 
R®alisation dôun appareil 
moteur pour un futur 
remorqueur au 1/16.  
 
Modéliste : Jean-Pascal  DUCRET 

 

 
l ®tait temps de me remettre ¨ lô®criture des fiches, la derni¯re date de D®cembre 2011. 
Que le temps passe vite quand on a tant ¨ faire. Et côest d®j¨ No±l. 
 

Finalement le moteur tourne, les différentes pièces ont été revues, refaites, réajustées et tout va bien. 
Le moteur tourne doucement sous air comprim® ce qui nôest pas lôid®al  pour appr®cier son 
fonctionnement. En effet, si lôair comprim® permet comme la vapeur,  par sa pression exerc®e sur les 
pistons dôobtenir  le mouvement, la vapeur a des avantages suppl®mentaires que lôair en sortie de 
compresseur nôa pas :  

¶ la vapeur  transmet de la chaleur aux différents organes constituant le moteur et modifie, ne 
serait-ce par la dilatation de certaines pièces, les caractéristiques et/ou les capacités de 
friction de certains métaux. La température de la vapeur est à 145° C sous une pression de 4 
bars (pression couramment utilisée en modélisme vapeur), une légère et différente dilatation 
des m®taux utilis®s permet dôobtenir une ®tanch®it® meilleure. 

¶ on utilise la vapeur comme vecteur de lubrifiant de lôint®rieur des moteurs. 
 Donc tout cela pour dire que les r®glages dôun tel moteur ne peuvent se r®aliser  quôen situation r®elle 
dôutilisation de  la vapeur. 
 
La seule étape  suivante possible pour nous assurer du bon fonctionnement, voire de nouveaux réglages 
du moteur est donc de construire les différents éléments qui constituent « lôensemble vapeur è. A lôinverse 
des bureaux dô®tude dignes de ce nom, je vais r®aliser lôensemble de lôappareil moteur et de lôappareil 
®vaporateur  puis apr¯s mesures de lôencombrement global  je  d®finirai la taille du mod¯le. Compte-tenu 
de la vélocité des moteurs à vapeur classiques et des vitesses obtenues, afin de garder un déplacement 
réaliste, le modèle sera probablement un remorqueur fluvial  largement inspiré du Cyrano. Sôappellera-t-il 
Roxane ? Pour le moment je suis dans la chaufferie et le compartiment moteur. 
Toute la base de mes fiches, la construction de certains éléments mais surtout le vocabulaire utilisé 
proviennent dôun document r®f®rence que Tola  a scanné puis mis à  notre disposition il y a quelques 

I 

LES FICHES  
DU 

CLUB 



  8 

ann®es. Ce document est une s®rie de cours datant dôAvril 1884 ; tout est bien entendu écrit et dessiné à 
la main, côest un petit bijou de 177 pages, à consommer sans modération. 
 
 
 

 
 

Avant de traiter la construction des très nombreux appareils indispensables à la navigation utilisant la 
vapeur, jôaimerai vous amener ¨ r®fl®chir sur quelques ®l®ments. La grande  particularit® du mod®lisme 
naval utilisant la vapeur est le simple fait, mais oh combien important, que la r®duction dô®chelle ne  
sôapplique pas de faon g®n®rale ¨ la pratique de notre passion. 
Les r¯gles de physique et lô®l®ment eau ne sont pas r®ductibles comme le sont les tailles du mod¯le que 
nous voulons représenter. Nous sommes obligés de réduire  les pièces tout en conservant les règles 
dô®tanch®it®  mais surtout de s®curit® li®es ¨ lôutilisation de combustibles, de vapeur surchauff®e et 
dôhuile chaude. M°me ¨ ®chelle 1/ 20

ème
 , lôeau bout à 100° et la température de la vapeur augmente en 

fonction de la pression dans la chaudière selon les lois de Charles, Gay-Lussac et autre Mariotte sans 
oublier Kelvin. Bref, du modèle réduit certes, mais surement pas de réduction des risques inhérents à 
lôusage de la vapeur. 

 

1 �± �/�¶�D�S�S�D�U�H�L�O���p�Y�D�S�R�U�D�W�H�X�U : terme global utilisé dans les cours de notre maître Tola et qui représente 

lôensemble chaudi¯re et son mode de chauffage. 
 
Dans le cadre de mes capacit®s restreintes de brasure (pour le moment), jôai confié la réalisation de la 
chaudière à un spécialiste  qui assure par sa compétence et son professionnalisme la bonne facture de la 
chaudi¯re ainsi que les r®sultats des tests dô®preuve de la chaudi¯re. Les soudures et lô®paisseur (2 mm) 
des cylindres en  cuivre utilis®s garantissent la s®curit® dôemploi dans une plage dôutilisation habituelle. 
Des situations, par d®finition extraordinaires et rarissimes, ne doivent pas °tre ®cart®es et côest pour cette 
simple et bonne raison que ces chaudières « professionnelles è sont certifi®es test®es  jusquô¨ 11 bars. 
Ces tests dô®preuve sont importants pour assurer la s®curit® du mod®liste mais aussi celle des tr¯s 
nombreux curieux attir®s par un mod¯le ¨ vapeur au bord dôun bassin. Les enfants sont nombreux, 
posent beaucoup de questions et ne peuvent sôemp°cher de toucher ¨ tout malgr® les 
« chaudes » recommandations du vaporiste ; ils apprennent souvent à leurs dépens que la vapeur est le 
r®sultat de lô®bullition de lôeau ¨ partir de 100ÁC. Quant aux adultes, le plus souvent les parents des futurs 
grands brûlés, ne mettent pas les doigts, mais le vaporiste ne peut presque jamais préparer son modèle, 
car il y a toujours une ou deux t°tes entre la burette dôhuile et le graisseur car ils cherchent 
désespérément le moteur électrique forcément camouflé sous la fausse chaudière.   
 
 
 
 
 


